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DŞƻǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŀǘƻƳŜ ŎƛǾƛƭ : la Chine et la Russie au premier rang mondial ! 

 

Le site de la centrale nucléaire chinoise de Tianwan, en octobre 2022. Avec ses 6 réacteurs en service (quatre réacteurs VVER-
1000/V428 et deux réacteurs Hualong 1) totalisant 6,24 GW, c'est la 5

ème
 centrale nucléaire la plus puissante au monde. Elle 

deviendra la première quand les réacteurs VVER-1200/V491 n° 7 et 8 (au premier plan) seront achevés... 

La rédaction de cet article fait suite à un point récent que nous avons fait au printemps dernier sur la question 
énergétique en général et nucléaire en particulier τ Crépuscule atomique occidental vs révolution nucléaire 
chinoise : quelques digressions τ Σ ŀǇǊŝǎ ƭŀ ǇǳōƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǊŀǇǇƻǊǘ récent de la World Nuclear Association qui 
ǇŜǊƳŜǘ ŘΩȅ ŀǇǇƻǊǘŜǊ ŘŜǎ ǇǊŞŎƛǎƛƻƴǎ ŦƻƴŘŀƳŜƴǘŀƭŜǎ. Sauf mention spéciale, les données et illustrations 
infographiques de cet article sont tirées de ce rapport. 

Ce rapport met ŘΩŀōƻǊŘ Ł ƭΩƘƻƴƴŜǳǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǎŜǊǾƛŎŜ ŘŜǎ ŘŜǳx réacteurs HTRC de démonstration de 4ème génération 
à Shidaowan, insistant notamment sur le degré extrême de sécurité offert par ce réacteur de conception chinoise qui 
garantit « ǉǳŜΣ Řŀƴǎ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ǎŎŞƴŀǊƛƻǎ ŘΩŀŎŎƛŘŜƴǘ ƛƳŀƎƛƴŀōƭŜǎΣ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ ƳŀȄƛƳŀƭŜ ŘŜ ƭΩŞƭŞƳŜƴǘ ŎƻƳōǳǎǘƛōƭŜ 
ƴŜ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ƧŀƳŀƛǎ ŘŞǇŀǎǎŜǊ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ ƭƛƳƛǘŜ ŘŜ ŎƻƴŎŜǇǘƛƻƴΣ ƳşƳŜ ǎŀƴǎ ƭŜǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŘΩǳǊƎŜƴŎŜ ŘŞŘƛŞǎ » : 

« 5ŀƴǎ ƭŜ Ŏŀǎ ƘȅǇƻǘƘŞǘƛǉǳŜ ŘΩǳƴ ŀŎŎƛŘŜƴǘ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŞ ǇŀǊ ǳƴŜ ǇŜǊǘŜ ǘƻǘŀƭŜ ŘŜ ƭƛǉǳƛŘŜ ŘŜ ǊŜŦǊƻƛŘƛǎǎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ 
refroidisseƳŜƴǘ ŀŎǘƛŦΣ ƭŜ ŎǆǳǊ Řǳ I¢w-PM ne fondrait pas en raison de sa faible densité de puissance et de sa géométrie. 
La température du carburant ne peut jamais dépasser 1 600 °C dans le HTR-PM. Cela garantit que les accidents, tels que 
ƭŀ Ŧǳǎƛƻƴ Řǳ ŎǆǳǊΣ ƻǳ ƭŜ ǊŜƧŜǘ ŘŜ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ŘŜ Ŧƛǎǎƛƻƴ ǊŀŘƛƻŀŎǘƛŦǎ Řŀƴǎ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ƴŜ ǇŜǳǾŜƴǘ Ǉŀǎ ǎŜ ǇǊƻŘǳƛǊŜ ». 

Cerise sur le gâteau, cette conception chinoise novatrice présente un rendement de conversion 
(thermique/électrique) de 42 %, un rendement énergétique sensiblement plus élevé que celui ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǊŞŀŎǘŜǳǊǎ 
courants. L'EPR possède en effet un rendement énergétique de 37 %, contre 33 % pour les REP antérieurs. 

/ŜǘǘŜ ǇŜǊŎŞŜ ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǎǘ Ł ƭΩŞǾƛŘŜƴŎŜ ŘŜ ǘƻǳǘŜ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜΣ ŎŀǊ ŜƭƭŜ ǇŜǊƳŜǘ surtout de résoudre un 
problème majeur de la perception des centrales nucléaires par la population civile : celui de leur sécurité. Le rapport 
de la WNA ǘŞƳƻƛƎƴŜ ŎŜǇŜƴŘŀƴǘ ŘŜ ōƛŜƴ ŘΩŀǳǘǊŜǎ Ŧŀƛǘǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭǎΦ 

Ainsi, lΩŀƴƴŞŜ нлнм ŀ Ǿǳ ŘŞōǳǘŜǊ ƭŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ŘƛȄ ƴƻǳǾŜŀǳȄ ǊŞŀŎǘŜǳrs nucléaires dans le monde, dont 8 de forte 
puissance (0,9 GW et plus). Cinq d'entre eux sont situés en Chine. Au total, dans le monde, ŎΩŞǘŀƛŜƴǘ 56 réacteurs 
totalisant 57,7 GW qui étaient en construction à la fin de 2021. A elle seule, la Chine représente 35,7 % de ces 
nouvelles capacités en construction.  

https://reseauinternational.net/crepuscule-atomique-occidental-vs-revolution-nucleaire-chinoise-quelques-digressions/
https://reseauinternational.net/crepuscule-atomique-occidental-vs-revolution-nucleaire-chinoise-quelques-digressions/
https://www.world-nuclear.org/our-association/publications/global-trends-reports/world-nuclear-performance-report.aspx
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! ƭŀ Ŧƛƴ ŘŜ ƭΩŀƴƴŞŜ нлнмΣ ƭŜǎ ǊŞŀŎǘŜǳǊǎ ƴǳŎƭŞŀƛǊŜǎ Ŝƴ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ Ŝƴ /ƘƛƴŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƛŜƴǘ ǳƴŜ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ƛƴǎǘŀƭƭŞŜ Ł 
peine inférieure à la capacité installée totale du parc nucléaire de la Corée du Sud, ou équivalente à plus du tiers de 
celle du parc nucléaire français ! On pourrait relativiser cette performance si les délais de construction étaient plus 
ƭƻƴƎǎ ǉǳŜ ŎŜǳȄ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴŎǳǊǊŜƴŎŜΣ Ƴŀƛǎ ŎΩŜǎǘ ŘŜ ƴƻǳǾŜŀǳ ƭΩǳƴ ŘŜǎ Ǉƻƛƴǘǎ ŦƻǊǘǎ ŘŜ ƭŀ ŦƛƭƛŝǊŜ ƴǳŎƭŞŀire chinoise qui 
parvient Ł ŎƻƴǎǘǊǳƛǊŜ ǎŜǎ ǊŞŀŎǘŜǳǊǎ ƴǳŎƭŞŀƛǊŜǎ Ǉƭǳǎ ǊŀǇƛŘŜƳŜƴǘ ǉǳŜ ƴΩƛƳǇƻǊǘŜ ǉǳŜƭ ŀǳǘǊŜ Ǉŀȅǎ Ł ƴΩƛƳǇƻǊǘŜ ǉǳŜƭƭŜ 
périodeΣ Ŝƴ ŘŞǇƛǘ ŘŜ ƭΩŀŎŎǊƻƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜȄƛƎŜƴŎŜǎ ŘŜ ǎŞŎǳǊƛǘŞ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳǇƭŜȄƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƘŀƴǘƛŜǊǎ. Le réacteur 
nucléaire Hualong-1 n°2 de Karachi au Pakistan a ainsi été achevé en mars 2021 après 67 mois de travaux. Son 
homologue, le réacteur n°6 de la centrale de Tianwan a pour sa part été mis en service en mai 2021 après seulement 
56 mois de construction, soit à peine plus de 4 ans et demi, malgré les perturbations liées à la pandémie de Covid-
19. A titre de comparaison, le réacteur n°2 de Barakah (Emirats arabes unis), a été mis en service en septembre 2021 
après tout de même млм Ƴƻƛǎ ŘŜ ǘǊŀǾŀǳȄΧ Eǘ ƭŜ ƳŀƞǘǊŜ ŘΩǆǳǾǊŜ du réacteur à eau pressurisée APR-1400 était la 
Corée du SudΧ A titre de comparaison additionnelle, le temps de construction moȅŜƴ ŘΩǳƴ ǊŞŀŎǘŜǳǊ ƴǳŎƭŞŀƛǊŜ όŁ 
ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƳƻƴŘƛŀƭŜΣ ŘƻƴŎ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ǎǘŀƴŘŀǊŘǎ ŘŜǎ ƳŀǎǘƻŘƻƴǘŜǎ ƻŎŎƛŘŜƴǘŀǳȄ ŘŜ ƭΩŞǇƻǉǳŜύ Şǘŀƛǘ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ de 80 à 90 
mois durant la période 1981-1995.  

Par pudeur, nous éviterons de nous attarder trop longtemps sur les "performances" contemporaines de la filière 
nucléaire tricolore (dont le sombre palmarès a été récemment résumé par notre camarade Gérard Luçon dans un 
article intitulé « Les guignols du nucléaire », et dont le "fleuron" indigène (EPR) a vu sa date de mise en serviceΧ être 
pour la énième fois être repoussée aux calendes grecques (si aucune nouvelle tuile ne survientΧύ ŀǾŜŎ Ǉŀǎ Ƴƻƛƴǎ ŘŜ 
мн ŀƴǎ ŘŜ ǊŜǘŀǊŘ ǎǳǊ ƭŜ ǇƭŀƴƴƛƴƎ ŘŜ ƭƛǾǊŀƛǎƻƴ ƛƴƛǘƛŀƭΧ Il y a peu, la mise en service de l'EPR de Flamanville a en effet 
été de nouveau repoussée à l'horizon mi-2024 en raison de la « non-conformité » du traitement thermique de 150 
soudures complexes... [Ŝ ǊŞŀŎǘŜǳǊ ƴǳŎƭŞŀƛǊŜ ƴΩϲо ŘŜ CƭŀƳŀƴǾƛƭƭŜ ŀ Ǿǳ ǎŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŞōǳǘŜǊ Ŝƴ ŘŞŎŜƳōǊŜ нллт Ŝǘ 
sera donc dans le meilleur des cas opérationnel à la mi-2024 ! Avec un minimum de seize ans de travaux, on ne sera 
donc pas très loin des 200 mois de chantier, si "tout va bien"Χ 

La France compte aujourd'hui 56 réacteurs nucléaires en service dans son parc nucléaire vieillissant, dont 32 sont 
des réacteurs de 0,9 GW et 20 possèdent une puissance unitaire de près de 1,3 GW. 9ƭƭŜ ǎΩŀǇǇǊşǘŜ à battre un triste 
ǊŜŎƻǊŘ ŘΩƛƴŘƛǎǇƻƴƛōƛƭƛǘŞ ŘŜ ǎƻƴ ǇŀǊŎ ƴǳŎƭŞŀƛǊŜ Ŝƴ нлннΣ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ǎŜǳƭǎ пл des 56 réacteurs ŘŜ ƭΩƘŜȄŀƎƻƴŜ étaient en 
service à la mi-ŘŞŎŜƳōǊŜΧ [ŀ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ƴŜ Ǉŀǎ şǘǊŜ ƳŜƛƭƭŜǳǊŜ Ŝƴ нлно ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭŜǎ ŀƴŀƭȅǎŜǎ ŦŀƛǘŜǎ ǎǳǊ ǉǳŀǘǊŜ 
réacteurs de 1,3 GW en 2022 ƻƴǘ ǊŞǾŞƭŞ ǉǳΩƛƭǎ ŞǘŀƛŜƴǘ ζ les plus sensibles au développement du phénomène de 
corrosion sous contrainte », ce qui impliquera des « réparations préventives » ǎǳǊ ƭŜǎ ŘƻǳȊŜ ŀǳǘǊŜǎ όŜƴ нлноύΦ /ΩŜǎǘ 
ŘΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ ǉǳŜ ŎŜǎ ǊŞŀŎǘŜǳǊǎΣ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ Ǉǳƛǎǎŀƴǘǎ Řǳ ǇŀǊŎ ƴǳŎƭŞŀƛǊŜ ŦǊŀƴœŀƛǎΣ ǎƻƴǘ ŀǳǎǎƛ « les plus 
récents ». Des réparations qui nécessiteront « un arrêt de 160 jours », et qui augurent donc déjà « un hiver 2023-
2024 encore compliqué ηΧ 9ƴ нлнмΣ ƭŜ ŦŀŎǘŜǳǊ ŘŜ ŎƘŀǊƎŜ ƳƻȅŜƴ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊ ƴǳŎƭŞŀƛǊŜ ƳƻƴŘƛŀƭ Şǘŀƛǘ ŘŜ унΣп %. Il a 
été de moins de 63 ҈ ǇƻǳǊ ƭŀ CǊŀƴŎŜ ŀƭƻǊǎ ǉǳΩƛƭ ŀ ŀǘǘŜƛƴǘ ур ҈ Ŝƴ /ƘƛƴŜΧ 

Si la junte atlantiste macroniste a annoncé en février dernier en grandes pompes sa volonté de construire six 
nouveaux EPR (avec une option ultérieure pour huit autres), avec un démarrage des travaux en 2028 pour une 
ƭƛǾǊŀƛǎƻƴ ǇǊŞǾǳŜ Ł ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлорΣ ƻƴ ƴŜ Řƻƛǘ Ǉŀǎ ŘƻǳǘŜǊ ǉǳŜ ŎŜǘǘŜ ŀƴƴƻƴŎŜ ǊŜƭŝǾŜ ŘŀǾŀƴǘŀƎŜ ŘΩǳƴŜ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜ ŘŜ 
ŎƻƳƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴ ŞƭŜŎǘƻǊŀƭƛǎǘŜ ƳȅǎǘƛŦƛŎŀǘǊƛŎŜ ǉǳŜ ŘΩǳƴŜ ǊŞŜƭƭŜ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƳƻȅŜƴ-long terme la 
ŦƛƭƛŝǊŜ ƴǳŎƭŞŀƛǊŜ ŦǊŀƴœŀƛǎŜΧ tƻǳǊǉǳƻƛ sinon attendre 2028, soit après le 2nd mandat présidentiel de Pluton, pour 
débuter les travaux dont les experts de la filière nucléaire savent pertinemment ǉǳΩƛƭǎ ǎŜǊƻƴǘ ƛƴŞǾƛǘŀōƭŜƳŜƴǘΣ Ŝǘ ǎƻǳǎ 
bien des aspects (budget, perte de compétences et malfaçons, timing de réalisation très ambitieux), 
problématiques ? Et nous ne pŀǊƭƻƴǎ Ǉŀǎ ƭŁ ŘŜ ƭΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜ ƴǳŎƭŞŀƛǊŜ ŦǊŀƴœŀƛǎŜΣ Ƴŀƛǎ ŘŜ ǎŀ 
simple ǎǳǊǾƛŜΣ ŎŀǊ ƛƭ Ŧŀǳǘ ǇǊŞǾƻƛǊ Ŝǘ ǇƭŀƴƛŦƛŜǊ ƭŜ ǊŜƳǇƭŀŎŜƳŜƴǘ ŘŜ ǊŞŀŎǘŜǳǊǎ Řƻƴǘ ƭŀ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘΩŃƎŜ ŦǊƾƭŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ 
les quarante ans, soit autant ou davantage que leuǊ ŘǳǊŞŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ƛƴƛǘƛŀƭŜƳŜƴǘ ǇǊŞǾǳŜΧ Nous renvoyons 
également à une remarquable intervention télévisée de Fabien Bouglé du 11 décembre dernier sur CNEWS qui 
accusait les lobbys et leurs représentants responsables de « la destruction » de la filière nucléaire française. Voilà 
quelques faits qui donnent la mesure des capacités actuelles comparées des filières nucléaires françaises et 
ŎƘƛƴƻƛǎŜǎΧ Au rythme actuel annuel moyen de cinǉ ƎǊƻǎ ǊŞŀŎǘŜǳǊǎ ƭƛǾǊŞǎ ǇŀǊ ŀƴΣ ƛƭ ƴŜ ŦŀǳŘǊŀƛǘ ǉǳΩǳƴŜ ŘŞŎŜƴƴƛŜ Ł ƭŀ 
Chine pour ravir aux USA leur première place mondiale en termes de capacité installée Η ±ƻƛƭŁ ǇƻǳǊ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Ŝƴ 
ŎƻǳǊǎ Řǳ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ŦƻǊŎŜǎ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘŜ ƭŀ ŦƛƭƛŝǊŜ ƴǳŎƭŞŀƛǊŜ ƳƻƴŘƛŀƭŜΧ 

Bien ǉǳŜ ƭΩLƴŘŜ ŦƛƎǳǊŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǇŀǊƳƛ ƭŜǎ Ǉŀȅǎ Řƻƴǘ ƭŀ ŦƛƭƛŝǊŜ ƴǳŎƭŞŀƛǊŜ ŎƛǾƛƭŜ Ŏƻƴƴŀƞǘ ƭŀ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŜȄǇŀƴǎƛƻƴΣ 
celle-ci reste cependant embryonnaire Υ ǎŜǎ нн ǊŞŀŎǘŜǳǊǎ Ŝƴ ǎŜǊǾƛŎŜ Ł ƭŀ Ŧƛƴ ŘŜ ƭΩŀƴƴŞŜ нлнм ǘƻǘŀƭƛǎŀƛŜƴǘ ǳƴŜ ŎŀǇŀŎƛǘŞ 
installée de seulement 6,8 GW. La plupart de ces réacteurs sont en effet des réacteurs indigènes pressurisés à eau 
lourde de faible puissanceΣ Ł ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ ƴƻǘŀōƭŜ de deux réacteurs (russes) VVER-1000 entrés en service à 

http://www.marxisme.fr/download/autres/Gerard_Lu%C3%A7on_France_les_guignols_du_nucleaire_dec_2022.pdf
https://www.lemonde.fr/energies/article/2022/12/16/nucleaire-l-epr-de-flamanville-accuse-un-nouveau-retard-de-six-mois-et-500-millions-d-euros-de-surcout-a-annonce-edf_6154771_1653054.html
https://www.lemonde.fr/energies/article/2022/12/16/nucleaire-l-epr-de-flamanville-accuse-un-nouveau-retard-de-six-mois-et-500-millions-d-euros-de-surcout-a-annonce-edf_6154771_1653054.html
https://www.lemonde.fr/energies/article/2022/12/16/nucleaire-l-epr-de-flamanville-accuse-un-nouveau-retard-de-six-mois-et-500-millions-d-euros-de-surcout-a-annonce-edf_6154771_1653054.html
https://www.connaissancedesenergies.org/fiche-pedagogique/parc-nucleaire-francais
https://www.leparisien.fr/economie/edf-les-arrets-hivernaux-de-reacteurs-prolonges-et-de-nouveaux-travaux-prevus-en-2023-19-12-2022-G7GTK72N75HJZB4ZT72LVH65YQ.php
https://www.leparisien.fr/economie/edf-les-arrets-hivernaux-de-reacteurs-prolonges-et-de-nouveaux-travaux-prevus-en-2023-19-12-2022-G7GTK72N75HJZB4ZT72LVH65YQ.php
https://www.youtube.com/watch?v=YSmB0tGkfl8
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YǳŘŀƴƪǳƭŀƳ Ŝƴ нлмо Ŝǘ нлмсΦ [ΩLƴŘŜ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ƘŀǳǘŜƳŜƴǘ Řépendante de technologies étrangères pour la 
construction de réacteurs ƴǳŎƭŞŀƛǊŜǎ ŘŜ ƎǊŀƴŘŜ ǇǳƛǎǎŀƴŎŜΣ Ł ƭΩƛƴǾŜǊǎŜ ŘŜ ǎƻƴ Ǿƻƛǎƛƴ ŎƘƛƴƻƛǎ ǉǳƛΣ ƴƻƴ-content de 
ǇƻǎǎŞŘŜǊ ƭŜ ǇǊŜƳƛŜǊ ǇŀǊŎ ƴǳŎƭŞŀƛǊŜ ƳƻƴŘƛŀƭ Ŝƴ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴΣ ǇƻǎǎŝŘŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŘŜǎ ŎƻƳǇŞǘŜƴŎŜǎ ƛƴŘigènes très 
étenduesΧ 

[Ŝ ǇǊŜƳƛŜǊ ǎŜƳŜǎǘǊŜ нлнн ƴΩŀ Ǉŀǎ ŘŞƳŜƴǘƛ ƭŀ ǘŜƴŘŀƴŎŜ ŦƻƴŘŀƳŜƴǘŀƭŜ : du 1er janvier au 30 juin, la Chine a réalisé 
trois des cinq connections au réseau de nouvelles centrales dans le monde (dont une au Pakistan : Karachi 3). Elle a 
aussi réalisé 100 % des lancements des trois nouveaux chantiers de centrales nucléaires dans le monde (Tianwan 8, 
Xudabao 4, Sanmen 3) ! Les quelques graphes ci-après renseignent sur le poids et la dynamique de quelques 
puissances nucléaires civiles majeures Řŀƴǎ ƭΩƻǊŘǊŜ ǎǳƛǾŀƴǘ : Chine, Russie, Etats-Unis, France. 

 

 

Alors que la Chine et la Russie connaissent un essor (très) évident de leur filière nucléaire nationale, celle des USA et 
de la France montre des signes évidents de stagnation et de contraction. Face au rythme de construction de la filière 
nucléaire en Chine (les échelles en abscisse ne sont pas identiques, la Chine ayant deux décennies de "retard") ou au 
regard de la capacité installée des parcs nucléaires domestiques, la place de la Russie pourrait apparaître au premier 
abord comme relativement secondaire : la Russie ne construit actuellement en effet "que" 3 réacteurs nucléaires sur 
son sol, dont deux VVER-1200 de forte puissance (à Koursk). De même, la Russie compte "seulement" 37 réacteurs 
en service totalisant une capacité installée de 27,7 GWΣ ǎƻƛǘ ƭŀ ƳƻƛǘƛŞ ŘŜ ŎŜƭƭŜ Řǳ ǇŀǊŎ ƴǳŎƭŞŀƛǊŜ ŦǊŀƴœŀƛǎΧ 

Si le poids de la filière nucléaire russe peut sembler de prime abord relativement modeste au regard des nouvelles 
installations domestiques, cela n'est pas le cas à l'export, car sur les huit nouveaux chantiers majeurs lancés en 2021 
dans le monde, cinq sont réalisés en collaboration avec la Russie : un réacteur VVER-1200 V-509 à Akkuyu (Turquie), 
deux réacteurs VVER-1000 V-412 (Kudankulam 5 et 6 en Inde) et deux réacteurs VVER-1200 V-491 en Chine (Tianwan 
7 et Xudabao 3). Au total, Ł ƭŀ Ŧƛƴ ŘŜ ƭΩŀƴƴŞŜ нлнмΣ la Russie était impliquée dans les chantiers de pas moins de 17 
nouveaux réacteurs nucléaires VVER à travers le monde : quatre en Chine, quatre en Inde et trois en Turquie !  


